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Nice, Jénbiér, CEN i 
Le Carnaval, : 


E. iy 


Sous üh: ciel radieux, alor: qu'au: siir lcs nuages 
‘assombriésent la: vie, :et:que: nombreux sont: ceux:-qui 
-peinent.sous:la:lot du. gravail, les oisifs. arriventen foule | 


pour célébrer le Carnaval. | ae 


Tout va ruisseler de lumières, a & Palacios »  Ely- 


séénis:préparent leurs libations excitantes;'et leürs: mets 


“les:plus savoureux. Au bord de la:mer bleue; p emun 


site enchanteur: qui semible. créé: pour les. dieûx, vien- 


nent rire d’un rire: factice, et‘jôuir d’une: fausse joie, 


icéux. qu'une civilisation: trompeuse à doué d’une for- 


tune, qu Lors A En n° aurait su’ "gagner SERA à 


FT: | ʻi ; | l EEE 

' $ 
tin Ta E o O Se a. s 
# 


+ 


“Pendant que des millions étaient jetés àù | tapis vert. | 


que. la file des automobiles de luxe roulait sans disconti- 
nuer, que pour les fêtes de nuit, Joyeuses les. jeunes 
femmes. revêtaient des gazes. transparentes. dont la 
Valeur égale des centaines de vêtements chauds, une 
pauvre histoire bien commune, bien simple se passait. 

Sous, le porche. de la Préfecture un enfant de deux 
mois avait été abandonné, et la justice, soucieuse de 
faire respecter ses lois, recherchaïit la mère coupable. 
Elle ne fut pas longue à trouver. — Et tous. de s’indi- 
gner, et les journaux, se hâtaient de flétrir cette mère 
dénaturée. 


-De sa cellule elle répondit, à un jourrial elle écrivit 
en résumé ceci: 


«J'ai en effet accouché il ya , deux mois. à ts- 


‘pital Saint-Roch. Malade, abandonnée . de mon 
séducteur, ayant une mère trop pauvre pour Te- 
cueillir mon enfant je le mis'en nourrice à la cam- 


pagne moyennant 100 fr. par mois et je me plaçais à 


Nice pour gagner sa vie et la mienne. 

. « Ilya quelques j jours je recevais une lettre du maire 
de la localité où se trouvait la nourrice de mon enfant, 
il me disait de le prendre dé suite car cette femme refu- 


ke ivilisation. | 


sait t de fe garder. Malgré toutes mes: “recherékès: jen’en 
-pus trouver-une ‘autre: à- moins de: 200.a.:250 fr." par o 
-mois. Comment:gagnerune. telle somime.?....Aivecuma 


petitel fille dans:lés'bras. je me: présentais:par “deux fois 


ms 


à la Préfecture. pour:obtenir: de: lAssistance. publique os 
.80n hospitalisation, mais parce. que je ne. l'avais: pas nes 


‘abandonnée à. sa naissahce,.je recus.un: refus formel: . 


€ Àffolée.. désespérée, . ne.sachant plus, comment. Le: 
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de Par A meurtrit et brise les choses ‘saintes, sous soû 
char de clinquants. ` 


La civilisation ne peut être fondée que ‘sur le déve- 
loppement dẹ la` conscience générale.et .céla comporte 


éducation, de la consciénce individuelle. Il est. des 


crimes cachés. et des compromissions honteuses, qui. 
sapent et détruisent: l’édifice social paraissant le mieux 


affermi. 


Sans la conscience des responsabilités, l’obéissance 


consentie au devoir, la collaboration loyale, dans le 


travail, dans l'échange de la. production. la vie collec- 


tive ne peut. être. vécue. il. n’y a pas de civilisation pos- 
sible. Mais ceci demande la réforme intérieure de 
chacuñ ét cette réforme implique l'épanouissement de 
la vie spirituelle dans la Nation. 


:sauver, je la. déposais.sous-le. porche, de la Préfecture. 
la confiant à ceux qui repoussent : les mereset Técueil= aa 
lent les abandonnés. LS | ne. - 
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a Société Théosophique. 
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a “En. examinant le hime rdical: de: ja S: E “ay doven É 
“bre. 1895. 8h; soir Ne ew-York) on remarque en premier lieu a 
. Je grand nombre de: & mauvais »: aspects ët. le: petit nombré 


de: t “bons DD s; Mais Si i. les- pe à favorables sont. AS Jeur. 


= ai, 


“it et ‘une Jelon ts. efficace dans te mon. aatra, Ge: 4 


8 - 


i pendài nt: les: luttes: intéricurés: Seront: très: dures: et il ën résul-.: p 


Re 


“tera. de “fréquents. ‘bouleversements . ‘et: des modifications : yoi. 
oe lentes. et inattendues: dûns. Ja Compositidn: de: ‘ses membres 


DT 


a: Uranus). La position. de “Saume njoi. à: < Mirs ‘dans: le 
Signe: du: Verseau opposé. à: Uranus: dans Te Lion: ‘montré que: 
ces. bouleverséments. sont: toujours “J'indice. dún processus. 
+ de; purification: de: sublimation. dans. lequel. Yes: éléments: qui E 
„ne SONT. pas:-assez: adaptables. et. progressistes, se. détachent- 
violemment. de: l'organisme. a, 
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~ Jupiters dins Je -Scorpion: envoyant à 


e Pinflux puissant qu” Seoipion o où: i Jupiter est: situé si. 


“Cet ‘aspect donne $ à las. T l'énergie nécessaire et la maf- 
: son: ‘avantage devant: le 


tep p 


s ‘public’: en: général. Ses contradicteurs-ou ses ennemis, contre- 


"balançant" ainsi Jai timidité “résultant d'un excès de: sensivité 
cd au” “cancér; son: ‘degré ascendant. ` E 


ATTA iai 


-Da Société théosophique. réussira à. agoi sa mission 
de régénération et d'amour, inission masculine et féminine. 


Le. ‘soleil: dans. le Scorpion en. cinquième maison et Ja 


- "Lune dans Le” cäncer en ascendant. envoyant. tous deux un 


aspect trigone au milieu du ciel. radical sont pour Yastrolo- 
gue: la preuve ‘de. cette assertion. L'aspect trigone. des lumi- . 


naires‘ entre eux, ét les maisons et signes: où ils sont situés 


| indique’ l’harmoriie qui existe. entre les Maîtres et les mem- 
_ bres. et les possibilités véritablement magnifiques qui stof- 


frent.à ces derniers’ leur permettant. d'être véritablement: le. 


lien vivant entre le monde extérieur et. les représentants du 


Haüt Collège d’ initiés qu est la Grande Loge Blanche ; cœur 


i spirituel de otre chaîne Plariétaire, ‘pour ne Pa remonter 


plus haut. 
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“Nous | ignorons si Vinstant du: meeting inaugüral de Ja 
s; T: (sa naissanée sur Je plan phy sique) pour lequel a été 


fait cet horoscope, a été astrologiquement choisi ; peu 1m- - 


porte. d’ailleurs mais. nous voyons cette chose remarquable 


.. d’üne société pleiné de promesses ayant en elle à l'état latent 


toutes les possibilités du ‘plus: brillant . suécès, ne reče- 


vant comme aide. « providentiel que ée qui est absolument 


nécessaire “pour. la. protéger contre. des, attaques au- -dessus 
de ses forces. ; 


o Ee succès ‘est. assuré, mais. il sera dû, aussi bien à l'action 
de ses memibres (La Lune en. ascendant trigone au milieu 


du ciel) qu’à celle de. ses Maîtres (Le Soleil trigone aù milieu 


du ciel). Ces dernjers ne veulent pas. travailler, seuls et 
fournissent aux membres l'opportunité d’une action bien- 
faisante et efficace. A` eux de savoir en profiter. 
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à V’Ascendant: un: ass 
3 pect MEON assure: fe société contre tout” risque” de’ ` destrie- 


€ 


Protection assurée et possibilité du. succès final mis à part, 


que reste-t-il à la S. T. au point de; vue astrologique ? Bien | 
. peu : «dë choses favorables; sl on ‘appelle favorable ce'que- 


l'on obtient sans: efforts: Cat: nous: voyons dans son ‘thème 
‘dés luttes violentes ‘et des troubles de toutés sortes. “Mais 
qu importent ces: obstacles; Puisque l’aide est. assüré ét: Quë 
lé succès l’est aussi et qu” sil Sera complet, si les membres le 


been et cr: en conséquence. La “victoire oeo 


F 


ra 


A 


tirés he. je puigéant : remous. Jnental causé par cet : in 
flux spirituel, tous les éléments qui ont fait obstacle à sa. 
libre expansion. Ayant été vaincus, dominés où tränsmués. 
ne réparaïtront plus:-Si ces forces. s'étaiènt:imanifestées bien 
p blus tard, Jeur püišsance. ‘aurait. été beaucoup plus grande- 


qu ‘elle ne. T est Actuellement, ‘et Ja: lutte contre eux plus dure. 


: Mais: dans: Je. créuset : ‘dé. Ja Sy go CES “éléments: ont été ` 
tramens. à. Vétat, ‘de’ germe “xls: ne-réparafiront donc plus | 


“Sous “une forme aussi nuisible. t nòus savons que: c'est sur 
des” germes que J opèrent les transmutations; fructaeuses." 
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| HssaJône maintenant : de ar ce: qui “attend. Société | 
“+ théorophique. dans un: prochain, futur. ee E 
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-Nous pouvons dire: tout g abord que 1924. sera une année 


E aaee oa 


ne extrêmement importańts. et pres os place € dans 
| zle: côurant de: 192r . ‘et. d'une. partie de 1922. 


“Nous: allons jeter un rapide Cove d’ œil sur ces possibilités 


prêtes à éclore: , NE oo | eati 


o. i -t 


Nous passerons rapidëment tout d'abord súr a | 
: ennuis. vers là. fin: de Janvier 2r, dus semble-t-il. à des- dis- 
‘cussions. financières: avec: des: compagnies: ou: des: ‘Personnes 
„soutenant ‘pécuniaïrement la S.. T aui ENa de ‘Piens. i immo- 
Piliers. | A no 
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T début: de Mai E Astrologie indique: Te» 7 mai, ©! s'est bien 
re du: 8 pour ne pas songer immédiatement-au Jour du. 
Lotus. blanc). une. influence très: favorable se :fait. sentir. 
Dès: lors :la mission ‘religieuse. de la: société. sembles ’accen- 


tuer; et êtré en quelque sorte reconnue publiquement. C'est. 
une opportunité très favorable pour agir sur le monde exté- 


rieur. L'action pacificatrice de la S. T. Jui: ‘procurera une 


cèrtaine. popularité et lui vaudra de nouveaux amis. Cette 


action pacificatrice pourra s'exercer sous forme q’ arbitrage 


dans certaines discussions: religieuses. Ses. avis. seront. reçus 
favorablement et. peut-être même recherchés. (Le 7 mai la 


nouvelle lune. se produit exactement au milieu du ciel. pro- 


gressé .en ‘conjonction. de mercure transit en onzième mai- 


sôn radicale, et Jupiter passe ensuite en. trigone’ du milieu 


du ‘ciel progressé dans la deuxième maison. Ce dernier :pas- 


sage est favorable également” pour les ‘entreprises financières 


et’ amène d'heureuses conclusions toute . action entreprise 
dans cette voie). | PE 

Au début de Juin, se oo une influencé dont: le résul- 
tat est d’ amener une recrudescence notable. des activités 
intellectuelles. De nouvelles observations d'ordre océulte 
seront obtenues. 

C'est le moment choisi pour propager par la parole c ou 
la plume leš données théosophiques. dans le domaine maté- 
riel : un ou plusieurs legs importants, seront faits à “Ja 


société théosophique. 


La période la plus vont commence avec hé mois ‘de 
juillet, La société reçoit aide’ réconfort, inspirations de la 
part de ses chefs invisibles : les Maîtres. 
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de:cés arts serait, partiquiiénement. étudié. 


De pag tros À à la. nouvelle tifience” à aniituellé de te ie 


lents. Les passions. intellectuelles. sont avivées, De nombreux 
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C'eit un temps plein. de promesses et de succès de tous. 
ordres. Un puissant influx d'énergie spirituelle se produira 


à ce moment- là (8 juillet) les résuliats en seront d'autant 


plus grands. que les Membres de la S. T. en saisiront mieux 


. la portée et sauront. davantage profiter de cette magnifique . 
| opportunité. Tous les membres pourront d’ailleurs en béné- “ 


ficier et. il ne tiendra qu’à chacun d’ eux. d’ en. tirer tous les 
avantages a possibles, | | | + 
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Un lien nouveau: ēst ai avec dés: êtres: de haute évolu: | 


ton: Ti semble: què de grands: êtres ‘apparténant.. à d’autres . 


mondes. évolutifs . òu venant g autres: chaînes planétaires. 
viennent. accomplir. aü sein, de la : S; T une: mission Per 


5 mea 


A: ce: moment; nous ‘assisterons: ARE être. à ik: “création. 
d'école occulte ou. de- centre. mystique où: le côté. “pratiqué. 
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pas- être confinée à Ja S. T..et de-se répandre: égalément à. 


| l extérieur : —— d; où résulte un surcroît de nouveaux membres. 
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Le : 10 RATES a ieu k aa enamn de Satis 
et de: upiter. Son. influence se fera sentir très. em 
sur: la S. T.. car elle se. produit ‘en: “opposition: exacte: du.. 
milieu du. ciel radical. Il: faut prévoir pour” cette: époque. un 
changement dans. la Présidence de la.. S.. T. correspondant 


à une- modification. radicale. des: activités. de Ja: Société- qui . 


semblent devenir nettement religieuses (milieu du: ciel dans 


_le bigne des Poissons — cérémonial religieux). a nos 


Vers ta fn d "octobre, ont: Heu quelques troubles: assez vioi | 


membres: quittent la S. T... C'est encore un processus de. 


transformation. qui se produit dans la souffrance. . TE 


Le 19 octobre est l'époque où cette crise atteint son mazi- 
mum d'intensité. | so | : oti 

II y aura des deuils à | déplorer parmi Tes membres: très 
en vue (19 octobre et 22 novembre). | on | | 

Les influences favorables se continuent cependant pen- 
dant tout le printemps de 1922 et le mois de mai de cette 
année marque le début d'une ère de grands succès à tous 


points de vue. 
A. BOUDINEAU. 


Evolution. 


Dans « La lutte et les Rêves », Victor Hugo n’entrevoyait-il 
pas l’évolution de la monade, à peu près comme elle nous 
cst décrite par nos Maîtres? T | 

« J'ai d’abord été dans les vieux âges 

Une. haute montagne emplissant l'horizon 
Puis, âine encore aveugle et brisant ma prison, 
Je montai d'un degré dans léchelle des êtres 
Je fus un chêne, et j'eus des autels et des prêtres, 
Et je jelais des bruits étranges dans les’ airs : 
Puis je fus un lion rêvant dans les déserts 
Parlant à la nuit sombre avec sa voix grondante ; 
Maintenant je suis homme, ci jem ‘appelle DANTE. > » 
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. sans précédent éclosent:.à 
apparence. incurables. i 


RS E 


Variétés. 


Li 
L'humanité en travail. ‘gémit, et i souffre. Des prospérité 
: côlé:, de. MISTES: nouvelles et. en. 


Déj jà: dans Les: plans. supérieurs. la: vicloire est: remportée. : 
_ Et voici ‘qu: elle” descend vers: nous. i éveil de: la: spiritua- 


lité étonne lë monde qui apprend à nouveau lé vieu eo 
| oublié; eË Les vérités: perdues.” ‘eee | 


‘Le monde a: su comprendre, bu. beauté du sacrifié. et Ta 


pétit. des Jouissances grossiènes apparati chaque jour. Plus 
LL vain. Fo E | A ap) 
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“Guerres civiles, anos. Tutiés- du. dieil: esprit des. pére 


‘Mais que infinie charité que. nous Servons: nous. fassé 
aimer également: Les. erreurs. et les plus louables: efforts. Mieux 
que. jamais, au- -dessus. de` la: lutte des partis et: des. peuples, 
on ressent. que: les: plus: nobles: individus. servent: souvent. 


avec unë égale ardeur: les partis. ennemis. Lè discernement 


est, difficile à l'homme et autant: de. vertu: peut. être mise au 


service, q’ une.. cause mauvaise qu au service de la meilleure... 
Ainsi- voit-on que le.bien .et Le mal se: justifient. l'un: l'autre. 
| et ne sont pas du ressort de. l'homme Fe A € est: sur . 
les pions les. plus. élevés. qu ils: se. e distinguent. ne Ph 
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` Chäque jour NOUS. fait voir. que. TA vie, “RE les. mondes 
inférieurs, est. sujette à erreur, Le Mental est le créateur d'il- 
lusion.. Ce n'est qwen développant notre sens ‘spirituel. et 
intuili if que nous avons des chances de nous tromper moins. : 
IL est vrai qu'il y a mieux. encore; exerçons notre faculté 
d’ aimer, ne craignons pas de rendre chaque jour plus ardent, 
plus universel, plus inhérent à notre naiure,. le désir d'ai- 
mer, le. besoin- de tout comprendre, de tout justifier par 


l'amour, et une vue. plus claire des Jus et des. êtres nous 
éclairera. | | 


+ 


La vérité est loute simple, et elle est si près de nous. Mais ` 
nous sommes des aveugles qui ne voient pas la lumière. 


On entend par ler. de toutes paris de la crise où se débat le 
monde, de la gêne qui l’enserre et le menace chaque jour 
davantage; et chacun de nous pense à son frêle esquif. que. 
la tempête menace, 
apaiser les. flots. 


Le sein fertile de notre terre nourricière est toujours aussi 


généreux, et il wy a pas tant de changements de par le: 
monde, depuis des siècles, que noire manière de penser et 
de . câncevoir. Elle s'appelle aujourd'hui problème écono-:.: 


mique, concurrence, production, consommation, étranges 
créations de notre imental, qui se sont tellement imposées 


à nous qu'elles engendrent les pires malaises, sur le même 


monde où nous élions heureux hier, - 
Et où notre bonheur ne dépend que de: nous. 
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D trop- inesquines. .avéc::les. ‘plus généreuses chimèz: 
rés; NOUS: vivons: une. grande. époque de trouble, riché. ere: | 
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alors que d'un geste, nous. pouvons . 


£ $ ms ss es de un bed un uns -mu-rre", mie = -77> I 
E i ` btn r 
me re À M TS TU RÉ i ian a e ments ‘A 


` 
5 EA Psa 


Sur le chaos. d'un monde agônisant : se’ lève l'aurore: dé A 
temps nouveaux. | E  - $ 
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Sociales. 


Les grands courants sociaux ee. 
et leur origine ésotérique 


EURE ce ei Aie k À ART 


- Dais Te domaine ‘de: Vart, de’ A science et ide la. philoso: 


phie comme ‘dans celüi de. Ja. réligion, lé ‘monde actüer tra 
wérse-une. crise-à la. fois-.de: désiquilibre et.-dé  métamorphôsé, 
où: les. “éonsciences, _ébranlées. par: la lutte; Sals: cesse: inten- 
. aifiée des. coufants extrêmes, appellent. une: révélation. jou- 


selle, et üne; refonte: ‘parallèle: | de: Jorganisation: sociale: : 


S C'est alors que. se: fait, P lourde la. tospohsibilitė.« « de. 


FL, ti 


_céux qui savent d 
d’être des: inriôdaieurs ‘et Sürtsut des: ‘agents dé liaison. ral 


Kant sur ‘Un: même champ: d'action. altruiste. et. idéalisté toù- Í 


tésrles: forcés du bien... afin ‘que: “soit” hâtée lé closion: delère 
- noüvelle : Ce fait et ce devoir s: ‘appliqué: aussi. ai domaine” 
- politique: et sObial"? E oräge qui groûde at - ‘dessus du: monde ‘ 


` Æbranle: tous: les. plans à.la fois, ‘comme: l'aurore qui appro: 


he jettera. aussi Sa. lumière pacifiante. sur tous les: problè- 
“mes : « Ad lucem. per crucem. ». vers. la Yémière par Ja croix 
‘est le: pringipe: ‘de l'évolution. des: mondes comme celui: des 
individus | Re an ne 

Nés allons: éssayer dé déiélèr” à. ' travéts: histoire des 
o grands” évuranté qui se-sont. hèurtés ‘dans’ l'immensé: créusét 
de l'évolütion ÿ ee dé dérnèler Le ission dé lésotérismé 


np v Hos . z 
uk ts AA Ey Neend = FRA UE à 


er 0 RE PORN . 


Di tõin què nous rfhientions yér couts dé Abes,” dëus cou: 


E pirit" dë: pensée sémblént: s'être’ disputé lä“ possession | “du | 
-mônde : Shuré! Tes. ‘appelle e Të coùrant scientifique et le coû- a 


orat” religieu (Tès ‘grands Initiés : Préface.) ` =. 
En: “politique, ils ont donné naissante À déuæ groupés: Eg: 
‘érêmes : ce sont les modernistes: et les conservateurs de cha- 
' qüe époque, groupe pour lesquels l’évolution jusqu ici, est - 
restée respectueuse de la distance infrangible qui les sépare. 
Dans l le monde antique, et jusqu’ 'au, T° siècle du christia- 


_NİSME : “environ, l élément traditionnaliste. “était représenté. 
par Je gouvernement impérial et par- Ja religion püienné 


officielle. et. &xoiérique. “Les modernistes,. © était ‘le petit nom- 


bre. de. sages. formé à. l'école des Mystères. Eux, soit par. 


F action politique et sociale: ou par } apostolat religieux, q pré- | 


_paraicnt Jes voies du. Seigneur. dans le secret », servant la. 


144 . 


cause avec. ‘ensemble, et préparant avec. une invulnérable fer- 


veur. la ‘réforme du, monde extérieur par cellé des âmes. 
Tels‘ furent, les ‘prophètes du désert, instruits souvent dans 
les. temples hermétiques puis, surtout, les philosophes d'A- 
‘lexandrie, ceux de l'école Py thagoricienne, Solon, Cicéron, 
Platon, et tous, les premiers initiés chrétiens : Origène, 
Saint-Paul, Saint-Jean, CS 

Mais peu: à peu le courant. moderniste. F est pour ainsi. dire 
dédoublé. et le bien et le. mal Sy sont. souvent traversés si 
- étroitement ‘mêlés, qù ‘on “peut à peine en'marquer la limite 
exacte, vague conime celle’ que dépeint Maeterlinck entre 
Jes” Pros bonheurs et lės malheurs purifiés, pang la féerie de: 
« J'Oisean Bleù». ` | 

J} y eut comme une sorte de “ivélanent: “entre Tensei: 
gnement religiėnx officiél- et- celui réservé jusque. là. aux 
genls ‘«: Mystères o». initiés .des Temples : : Le Christianisme 
introduisit une dose: plus forte de principes ésolériques dans 
Ja religion prèchée à tous 
tention: tient plus de:-place dans: la morale et déjà..est jeté 
le nremier: germe de. l'idée d’une religion: universelle | 

Mais siile niveau: de.. moralité générale: se trouve ainsi 
relevé, en même temps, le petit: nombre d'initiés à la vérité . 
intégrale diminue, le sens. métaphysique, se -rétrécit chez lé- 
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:. L'Au Delà se spiritualise, l'in- 


lite même. L'humanité: va ‘traverser pour ainsi dire l’âge: 


L ingrat : sa période d ‘affranchissement, l'essort. de ses facul- 
tés intellectuelles et de la science libre, est aussi celles des 
‘grandes érisès et de tous les. tâtonnéments. Le monde éntier ` 
' peu cornme ‘suspendu daris: le vide en 
tre Pantique foi : ‘aveugle et les vieilles institutions qui ne 
‘et entre Ta sagesse consciente et rasionniée 5 


va Sê. troûver péu à 


-Te tiennent: plus ; 
qu xl N’aiteint pas encore. 


w. 


C'est l'époque de la. suppression ‘mé Mystères: “Les pratiti 


ques. de la magie; les, doctrines occultes. dénaturées mend- . 
_ çaïent ‘de sé- répatidre et.de compromettre Vünité, fa pureté et. 
Les ‘anathèmes, les” 
- luités contre les “hiérésies sé multiplient. (Saint-Augüstin ` en | 
est ‘Fin dés champions). Et: aü’ cônéile de Nicéé, Tes’ néces- ‘ | 
“sités de: l'époque amènent la conspiration’ définitive du 
> siléncë“ autour dés’ vués: éSotériques; 
` que (x). “Et: je dépôt sacré deJa irädition: occulte: ne fût plus $ 
‘conservé que par un petit nômbre. de: plus en ‘plus restreint: 
| Certains philosophes et ‘alchimistes mystérieux du Moyen: aa 
. Äge sont le E ‘de cetlé filière; secrète LE eo | 


. Fésubbte CORES doctrine chrétiénne. 


- roinpué Ta e | 


Mais: en, ième" "tenps t église + TA “éristallisuit: de. plus en 
_ pis’ dáns sès dog grries resserrés; čt Te Chtistiansiriie qui: avait: 
.. représenté" T'élément modernisté du monde ‘ancien et avait: 


dans l'église ‘catholi- 


“posé les. . premières pierres. du ronde nouveau, devint un. 


_ élé nent ‘de’ stabilisation" nécessaire’ ‘péñdant Ja: période: trou- 
Dée“ dùr Moyën Age ct pëu à: peu: Je clergé; et. jisqu'à lai: 


révolution de ES devint Te’ ‘consérvateur” “jaloux ‘de ‘ ce: 


système féodal et ‘imünafchique dont il était l’un dés pré-: 


„miers: privilégiés. Parallèlemertt à la méthode de contrainte: 


E intellectuelle" qui : “allait: croissant dans F Eglise, un mouve- : 
ment de’ réaction et de défense s'organisait, G S ‘éso=. 


_fériques se reconstituèrent plus” solidement. cs trs 
Avec les: Templiers, les Albigeois, les. Rosé: Croix (créés 


=o vers’ 1878), nots: ‘voyons là. doctrine occulte reprendre uh 


eger ëssör, représentant: dans” le monde: comme: un ' prè- : 


miër ferment des. temps: nouveaux. Car chaque :yague. ésoté-. 
rique est envoyée sur la terre à- intervalles a et: 


: prédestinés. < x7 p à i 


L'Ordre des Lu Monte” qui renont au “YAK, siès 


cle. et aux, Rose:Croix, que nous: voyons, déià organisé à peu 


près comme aujourd’ hui ~en.. Angleterre. dès. 1327; ; -et,' en. 


France, seulement vers 1725, était simplement, à à l’origine, 
une: école ésotérique et. une Société: er ri de Mais peu 


à peu. l'esprit des sciences positives; défourna. „les, penseurs 
des spéculations métaphysiques, et, surtout, Le “Éonjüt des : 


idées descend peu à peu et s'affirme de plus en plus, sur 
le terrain. politique. et social, dont les problèmes ont pris 


une acuité plus aigüe dès le début du XVIII siècle. La 
Franc-Maçonnerie suivit le courant, et peu à peu l’ensei- 
gnement ésotérique s'y trouva éclipsé par les discussions 
politiques. Les encyclopédistes étaient tous plus ou moins 
pénétrés de leur-influence, et, avec eux, préparaient les 
voies. à la grande évolution de 8g. 

À partir de cette époque, l'Ordre Maçonnique. subit celle 
Loi: historique en vertu, de laquelle tout parti: réformiste se 


trouve peu à peu débordé par les plus violents. Sa mission 


avait été d'organiser les pionniers de la pensée ésotérique 


et de préparer de très loin l’évolution nécessaire: en: favori- 
sant l'élaboration subconsciente dàns le monde d’un idéal 
spiritualiste libéral, ayant. sa’ base dans PE ésotérique, 
puisqu'il ne s'en doute pas. | 

Au fonds, spiritualistes, matérialistes, religieux ou athées, 
les francs-maçons, sont tous unis par la même idée : For- 
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Loin de: vous . péindre comine ve si aisée Ja régénéra- 
| tion. de l’homme, ils. vous diront que vous: ne: l’obtiendrez 


jamais qu'en: faisant manger chaque jour à. vos esprits son : 


pain d'affliction; comme les: Israëlites mangeaient le pain 


azime: pour se préparer à leurs solennités, <et comnie len- 
scigne cette recommandation faite aux premiers chrétiens, . 


ère: corinth. IE : 26, Toutes. les fois que: vous mangerez de 


ce pain, et que vous: boirez de cette coupe, vous ‘annoncérez 


la mort du, signer Jusque à ce qu "EE vienne, 
Hé: vous dirent que dans dise intérieur le plus preload, il 
y à un homme extérieur bien plus dangereux pour nous, et 
bien-plus difficile à réduire encore que l'homme matériel et 
visible, ils vous diront que vous n’avancerez jamais dans 
cette: carrière de votre régénération, : quittant que vous vous 


sentirez remplis d'indignation contre cet homme extérieur, x 


au lieu de murmurer contre vos semblables. 

:Cex 1 faut ici vous exposer: une vérité neuve; ‘utile et 
fondamentale. c'est qué: si les hommes remontaient chacun 
au principe de leur conduite et de leurs murmures, les uns 


envers les autres, il n’y a pas un seul des torts qu ils repro- : 


chent à léurs semblables, dont ils ne se trouvassent être les 
premiers auteurs. T 


En effet quil est l'homme qui n'a pas une Mipro à 
se. reprocher envers les. personnes qui l'environnent ? Qui 
peut dire ensuite. que cette imprudence n’est pas comme la 
source de tous les égarements : ‘de. ceux dont ils se plaint et 
de toutes les injustices qu’il en reçoit? D'ailleurs quel est 
celui de nòus qui, vis-à-vis de soi-même, ait été irréprocha-: 


ble dans tous les genres, qui ait rempli tellement la. mesure 
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` Malheur e en à effet à à chi d ès vous. “at se serai laissé at- K | 
tirer par.ces images; et par ces œuvres où: figuratives, Où 
corrompues l'Aaura: d'autant. plus de peine à s’en détacher, 


_ qu'en. les: abandonnant, il va se. trouver d’abord dans une. 
| grande disette; et c est, cette: disette que-l ‘homme craint beau | 
COUP: plus même qu'une nourriture ernpoisonnée, : | 


Prénez donc garde que, dès. Je moment où vous . sentirez 
cette-disetté, vous ne retourniez bien. vite vers vos faux dieux, 
et que vous ne disiez comme. autrefois, le peuple. juif disait | 
à Jérémie 44: IF 18. Nous exécuterons. les: vœux que. nous 
avons prononcés par notre bouche en. sacrifiant à la reine du 


ciel, et en lui offrant des. oblations comme nous l'avons fait, 


nous et nos pères, nos rois et nos princes, dans. les. villes de 


Juda, dans les places de Jérusalem ;.car alors-noùs avons eu 


lout en: abondance, nous avons été heu reux, et. NOUS AVONS 
souffert aucun mal, mais depuis le temps que nous avons 
cessé de sacrifier à. Ta reine du ciel, et de. lui présenter., nos 
offrandes, nous. avons été. réduits à la. dernière indigence,. ét 
nous avons été consumés. par. l'épée et par la aune 


Si vous cédez ainsi à la paresse de votre cœur, vos joies 


scront passagères et ne se termineront que. par des regrets 


lamentables sur vos décéptions et sur vos ténèbres. Le même 
principe qui vous aura induits à ces déceptions, vous emme- 
nera en triomphe dans des pays éloignés pour. vous y retenir 


en esclavage dans une terre qui vous est inconnue comme elle 


l'a été à vos. pères, et vous servirez là jour'et nuit des dieux 
étrangers qui'ne vous donneront aucun repos. Jérémie 16: 
13. Au lieu que selon ce même Jérémie 15 : 19. Si vous vous 
étiez tournés vers le seigneur. seio e CÈ St VOUS aviez su dis- 
tinguer ce qui esl précieux de Ge qui est vil, vous seriez de~ 
venu alors commè la bouche de dieu, | 
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“Loin de voùs. conduire par les: voies. du one et de la 
tyrannie, ils vous diront que nous avons tous un agneau 
pour maître, et que ce ne sera qué quand nous.nous serons: 
rendus des agneaux comme lui; qu'il nous reconnaîtra pour 
ses aa ou et pour ses frères. 


les plaintes: qu’il en œ foit adresser autrefois à David par son 
phophète Natan, 2° roïs. 7 : 6. ce serait sur vous que tombe- 
raient bien plus directement encore les menaces dont les 
prophètes ónt cherché à épouvanter les serviteurs’ infidèles, | 
et les prévaricateurs. Si les missions de. l'illusion et des té- 
nèbres doivènt. avoir des. suites si terribles sur les organes 


TS à : . | ee | ; i t | : "A a l | | e u | ; p e 
e ire ee | 7 ières. d iscipl hez- | ès isi 
k o A o à: Quant di jvous: mén{atres de Ja: religioni sainte, qui avez: ‘été Maeres., de SCS. disciples. Attachez-vous à. CES hommés choisis. 
Toe appelés à à:veiller.auprès de- la véritable arche d alliance i qui est- et. assez, heureux pour avoir fidèlement répondu à:leur élec: 
se Ja pensée de l'homme, si vous n'aviez point rempli le poste e ; ils vous amèneront par les humbles sentiers de‘l'Ecce 
LE = què vous. est confié; si. vous aviez laissé Dieu Sous des pavil- omo au:.terme. de. votre: FÉERRCPAUQRE qui est celui de YOLE 
a lons. et sous: des tentes, et. que vous ne lui eussiez bâti aucune destination primitive. =., ER SR 
LUE maison depuis qu’il a tiré d'Egypte les ‘enfants: d'Israël selon : | | 
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séduit qu'elles emploient, et sur les âmes qu’elles entraînent 
que serait-ce des missions vraies qui se seraient converties 
en missions de la cupidité, en missions de la mauvaise foi, en 
missions du ` volontaire sacrilège ? ` 


>an doute, vous ne pouvez trop élever la dignité de votré . 


caractère, puisque, d'après Ezéchiel et Malachie, vous deviez 
être les anges du AE sur la terre, et les sentinelles de 
son peuple. Le. | 


Mais g’ après les vastes ‘tableaux qui. vous ont été offerts, ~ 


pouvez-vous Vous promettre de n'avoir jamais détourné Vin- 
telligence des nations de ses sources les plus. instructives et 
Jes plus nourrissantes ÿ de ne Favoir jamais voulu faire plier 


sous. le joug d'une doctrine humaine et intéressée ? de n'avoir 


jamais cherché à ne laisser aux nations que la mesure de foi 
qu'il leur fallait pour venir se placer sous. votre propre em- 
pire ? de n’avoir jamais ' dérobé par-là à leurs. yeux le scep- 
tre vivificateur que la sagesse éternelle a fait enfanter à la 


terre, pour être le soleil de tous Jes peuples ? de n'avoir ja- 


Loin de creuser devant vous : jes ETNA dé ténèbres et 
d'ignorance, ils vous diront que l'âme de l'homme est faite. 
pour embrasser dans-sa pensée toutes les: œuvres -que:le:prin- 
cipe: des choses a laissé sortir hors de son sein ; car s'il est 
vrai que l’homme doive être le témoin universel de Dieu, 
comment pourrait- -il être ce témoin, s'il lui était impossible . 


d’avoir la. connäissance et. la vue de tous-les faits, et de 


toutes les réalités en. faveur désquelles, il est T ONETRE de oG 
poser, :. ‘. | : g | 


Tan ie VOUS. He ol ins une Ainesta Yéthar- 


. gie et de vous montrer comme étant si facile l’accomplisse- ` 
_ ment de votre haute destination, ils vous diront que vous ne 


pourrez être en: effet les- témoins de votre Dieu qü'autant 
que vous serez véridiques, vérifiés et.dans la. justice, et ils 
vous. citeront en exemple les sirnples tribunaux humains où 
on fait jurer aux témoins de dire vérité, mais où.on ne reçoit 
pas pour témoins des gens  diffamés ; instruction simple, 
mais profonde, qui: peut aggrandir votre vue, -et sur votre 
nature. primitive, et sur l'étendüe:de vos devoirs, : 
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nërie Française’ ‘de’ Dénidin D, 
idéalistés et se rapproché dont du but süpérieur et initial; 


Aa” foule," puisqu' si croit” aux ‘temps’ ‘éonténpornins. 
Sainteté, ét à leur savoix. Il doit. être l’allié toujours, prêt du : 
progrès, sous toutés les füimées où. il croira le réconnaître : 


RES O.. 


‘ner un noyau, de fraternité entre lès: hommes, f destiné P 
-hâter l'édification du” Temple de’ la Sagesse, et à 
z parallèlement l’ünivers à à 
-SOù évolution. Par là, la Franc- Maçonnerie peut attirer à. 
elle des bonnes volontés que n ‘atteignent pas encore l'idéal 


“frapper | 


l'effigie de celui-ci, au: cours de. 


plus précis ‘de la théosophie : En Angleterre et en. Âméri- 


que, où tous les grands mouvements ‘prennent volontièrs i 


-ae érieñtation, religiéuse,. Jes Sages sont plus spiritualistes, 
“ét Souvènt ‘ésotériques. Mais, quellé que. soit Jopinion indi: 


viduelle. dé ‘chacun sur. les milieux: maçonniques français, 
toûs lës: Vrais arms du Spiritualisme ne peuvent gi ‘applaudir. 
à Péveil,: parmi ceux-ci, ‘d'un mouvement. tél que: le « Droit. 
tiimata D qui ‘tend à 


Le 


| ï colorer” dè. spiritualisme: Jes. rives. | 
. zan iF atteint, (Vi Manuel dé Symbolisme Maçonnigwey:. 


M. André Lebey, : -dans. sa brochure : tie La France, Ho | 


‘dénote es. mêmes. tendances. 


dé l'Ordre © Les Franés: Magons né doivent passe mêler à. 
la” vie politique et. religieuse : ‘en tant que. Maçôns, dit-il, 
mais ils restent Hbres d'agir, come. citoyens, dans le, sens 
qui Teur èst cher. 


She 


AC Il s’en trouvera pour le traiter dë sceptique. Eh bien iont 
e G'est ui. homme de foi : pii croit à Ja. ‘dignité. dé l'Homme. 


«CE anathème, devraient comme lui $ efforcer d émbrasser 


À jeur a 


€ et à tout ce qui est juste. Certains, au lieu dé: lui ‘Jeter E 


c dans leurs- harmonieë les révélations successives, du Divin, : 


4 gions, toutes . les philosophies sont vraies, ét que chique 


4€ affirmation de la conscience ‘ést June: des faces, du prisme 
‘€ éternel: Alors, comme lui, ceux-là connaîtraient la vertu 
-« d'Humanité et bréchéraient là Grande Paix Humaine. » pa 


{André Lebey, 1018). | 
Mais si les pionniers de l'humanité. ont pour. tâche: su- 


‘prême de préparer les voies de l'évolution, de lui ménager 
. -comme une soupape. d ‘échappement qui àtténueront les ` 


héurts. aux moments critiques de ses transformations, brus- . 


-ques,' ils ne peuvent, du moins, lui faire échapper à cette 


Toi universelle qui veut que toute. chose. s'enfante dans dla 
-douleur et que chaque création. soit assise. sur des ruines. , 

Plus Ja réaction est forte. plus le vieux monde: se montre 
hostile.de ses privilèges, et plus sera brutale l'époque q or 


-vessen ce gul. le. renversera. 


Ce qui se passa, dans. la société au. XIX” siècle. se palisa. 
-en même . 4emps. dans. les. cadres de l'Ordre. Maçonnigue. 
RE à peu aa éléments purs, el ésotériques S'y trouvèrent. 
E o Nacona Lo dément dans leur véritable Fr 
trine initiale (Ragon, Micha dans son livre « Le Temple de 
la.. V érité D) et ui, cherchent ù, remonter Je courant, les- 
prit. maçonnique: dégénéra; parmi. les couranis contraires et 
tumultueux qui envabirent. « le Temple » resté trop large- 
ment. ouvert, et qui. ébranlèrent Ses. colonnes, jusque dans.. 
‘les bases même de sa fondaiion. | 

L'action Maçonnique est: de plus en a politique dès 
1757... Plusieurs fois perséculées, ses Loges se désagrégèrent. . 
plusieurs fois, réapparaissant sous la révolution: démasquée, 
-sous le nom de clubs ultra-montains (les jacobins, ete. Je 

Hs reprirent.un nouvel essor, après l'année terrible, en 
E et en 1872 commencèrent à:se répandre. en province. 

4862 msraua une phase: nouvelle. dans lé 
yanis politiques. À la suite dé l’évolution économique. du 
“siècle. dernier, : et du: - développement. du machinisme, les. 
masses ouvrières entrèrent dans le mouvement, et le parti 
de la réforme quitta. de plus en plus le terrain spéculatif 


qq y A Tu 
perem 6 1 s CEE : + 


4€ et, alors, ils concluraïent, comme Jui, que toutes Jes reli- ~ 


volution. des:cou- . 


a” 


et même politique pour se. placer sur celui. des réalisations 
sociäles ‘et de: l’organisation” soGiale. C’est en 1862 qü a lieu 7 
à Londres, au Free Mäson’s Tavern, le premier congrès de. - | 
l’Intérnationale ouvrière socialiste. Désormais, l'histoire de `` 
La Franc-Maçonnerie restera étroitement liée à celle. du | 
 motvement “ouvrier dre y a m racine, cet qui, grand Üni 


éhé. par. he courants E E ar 7 de 


Ainsi, c est. dans l'histoire. réligieuse. et, hibiophiine, LE: P. 
8e. trouve la clet de Tévolution des idées politiques ét sbciaé. n 


E les, et; G est dans la doctrine ésotérique que se. retrouvé : 


l'originé commune dé tous les grands courants artistiques 3 ; 
scientifiques, : philosophiques: ét sociaux : quisoût tour à tour: 


nés d'elle. € ‘Les: idées mènent Le. monde, quoique le’ moñdé:. co Re e 


n’en. sache. Tien.» (Caro. : Morale Sociale) et il.. est: bon: dé 
rappeler, pour pénétrer . Ta. psychologie. de, -nojré Époque, 
Pétroite corrélation qui. a; touj ours, subsiste; ‘entre. l'évolution - 


fonde jamais.” t 
. En France, disait ane d S 

ses. conférences CT) toute L'histoiré. de notre. écoluhon semé. : 

ble se. AMENCr où fug, et, qu: refus simultané de’ deux: grans.. | . 
y : l'une. “est. garat, : 

fériés” par. Foisor. a a pensée, scientifique, cet, aüssi,. | 

l'esprit dë révolte et: ‘de libre. pensée, “favorisant lavénement - | 

des grandes. crises sociales. Nous: Ja. voyons dominer. au N 

XVI siècle, avec Ja Renaissance de. la culture. grecque St Ta í Eea 


4 


_« Réforme » de Ta’ ‘pensée chrétienne. Åu XVII siècle, elle. 


refleurit, cette: tendance à la liberté et. aussi à la réforme, tu 
avec les ‘encyclopédistes. Et. enfin “elle: atteint. 50N: ‘apogée | Le 
dans les mouvements: révolutionnaires. du XXS ‘siècle, T 
„Ges périodes: de crises se trouvent encadrées pai ‘des. pério- ERIS 
des inverses de stabilisation et même de cristallisation sociale. FLE 
Elles sont. caractérisées, (nous. dit. éncoré Shuré).. par “une 
renaissance du mysticisme: religieux. Ainsi. furent, Le: Moyen 


Age, (avec ses: poétiques légendes et ses: “chevaliers. ‘de Do. ee os 


drè ésotérique ‘du Saint- Graal). Puis; nous avons ‘le XVII ar 
siècle, avec sa pléiadé de moralistes ` et, d' 'ascètes' (és acri- EON 
vains du ‘règne “de. Louis XIV, et à un: ‘autre: point. de` vte, 
les ` janisénistes, les quiétistes, ete.).. Enfin aú ` XIX? ‘siècle, : 
nous retrouvons parmi nos poètes: (Chateaubriand, Tamar- ` 
tine, Hugo, Vigny) comme une nostalgie ‘des cieux. trop : 
longtemps ` voilés. 1 ÿ ‘a comme ` un ouf inconscient | 
l'esprit ésotérique qui agite l'élite, le sentiment chrétien 
se. réveille, fajeuni, ‘élargi par le: sentiment religieux de 
la nature èt par la foi en l'intuition: C’est”alots: que les: 
écoles ésolériques dont la voix avait été si longtemps: étouf- 
fée et couverte dans le désarroi social, PORC se recons- ` 
tituer dans. leur. pureté. o opg E e pe eu 
Et. les. théosophes (les rarés iniliés qui ‘avaient gardé lé" 
quilibre entre les courants ‘extrêmes qui se disputaient la: 
direction de la société, et qui avaient été: jusque: là rejetés 
par les orthodoxes comme par les novateurs), purent, enfin, 
faire entendre à nouveau leurs enseignements, C’est préci- 
sément à cetie époque. que fut fondée la société théosophi~ p 
que par M™° Blavatsky, en même temps que d'autres mou- 
vemenis occultistes ‘se déssinaient parallèlement à elle. 
Son ‘rôle se faisait d'autant plus urgent què, d’une part, ra 
matérialismė dissolvant. menaçait de plus en plus d'envahie. 
toutes les consciences et que, de l’autre, le réveil du spiri- 
tisme et de l'occultisme inférieur risquait de compromettre `: 
une fois de plus l’enseignement ésotérique ou d’en: rendre 
les” POPEEODE TS Cu et nélastes. | | 


(1) Celle du 20 juin à l'amphithéâtre de la Société Théosophique | 
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(cette lettre nöus å été communiquée : sans renseignements. 


K précis sür son: origine. Etle- a paru; nous. dit-on. -dans Un. 
$ < one oue Fevue.:: La trouvant: ‘intéressante. nous: “la pu. ei 
| blions, tout. ei: nous éxcusant: auprès dé l'auteur: C’ est: dveë 


ae plaisir que nous: ‘donnerons: tôüte. référence ghi pourrait, nous 


Fer être. commuiiquée. A m A Ne a 
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s'étend entre: Jes: vjes et. 


S 'endörmir signifie: Je. «passage “dans le: monde: asthal: tout. 


sn a 1'8 sme passe däns: ‘cé: monde. ‘après. la: mort. Vous. qui. 
écrivez. pour mnor et: quelques autres vous. y passez en: pleine | 

: conscience. “Un jour tous les hommes. M passdront consçiem- | 
; ment, et, èn: rapporteront. Je: souvenir. f Pae 


: Nous: qui Pleurez. vos: ‘morts, souvenez: vous qu ‘une. vie “hu 


chaine vie, “vous. rencontrerez: „nouveau; votre bieñ- armé.. 
Hes amis: ‘ne. se rencontrent dis toutes leurs :vies que si ils. 


| sont. très intimes: De même que vous ne voyez souvent l’un 
‘où ‘l’autre de vos: amis-une fois par. semaine, de. même dans : 


les: jours plus ‘allongés de l'âme. vous ne trouvez „pas vos 
amistous les jours. Vous. en quittez un le lundi avec un 
rendez-vous fixé: au: vendredi suivant. Quatre jours ou quatre 


E existences vitales, c'est toute chose. semblable de l'éternité. 


Mais: quelques- uns d’entre vous. ne partent que pour qael 
ques. heures, par exemple: : de midi au coucher du soleil 


et. se retrouvent ensemble dans l'intimité de Ja soirée. Ceux. 


a. quatre ou sept ‘existences ; 


. 4 


san a PAR à En ae ee te ie > es 
AE r een au al ed da le VU ttes à A8 et 2 nn eg EU 


qui vous ont quitté ainsi au milieu de leur. vie, reviendront 
peut-être auprès de vous au. coucher ; ce qui peut se dire 
autremént : qu’ils pourront vous retrouver à la fin de ce 
jour de Fâme, la fin de cette vie, et rester avec vous durant 


Ca période de vie astrale ét, au-delà, dans'les doux rêves, 
de là vie céleste. Ne vous chagrinez pas. 
| l'amour. eu | 


L'amour attire. 


“Vous pouvez: rencontrer certains de vos amis toutes: Jes _ 
-mais Pour ceux. qui sont 
réellement vos intimes, ceux que vous aimez et qui. vous 
aiment. vous les retrouverez à nouveau au déclin de votre 


' vje ou, tout au moins, le ha anur de votre nouvelle 


vie. terrestre. : - | 
Quels préparatifs allez-vous faire pour cette réunion D 


2 


ARR a ne S EL CO E E T TE 
“+ RE PRE Pa a 


D Un jour « comme un : millier d'années. LU 

o Come je ‘en: Suis: Ri ‘écrire sure J guerre, je désire » Hi vaar e 
at se A Ceux qui iont, ‘dans: cette: guerre, perdu leurs bien: aimés. 
o Vous” qu vous: désolés: de. cette: mort sans: rémission, cn a ni. 


ER Sn qui ipeut $ Career “né à ét: re causé est line à 
ad : Anortalité. Immortalité: nè süppose: ni corimencement: ni fin, X 
ce esprit était et: Sera ioujours. Dans: Ja vie. de: P esprit. un jour 
TEE est serablable à ‘Un: nnlhér d'a années. et. un millier d'a années. 
| rai ‘un. jour: ee B ai 
n “Ear naissance Fest. Je Tatin Bo un nouveau jour. et ia o 
RS 4e Soir - ‘de ‘ce “jour.; “la période. qui s 5 
n :éélle: dü sommeil: et “des” rêves: ‘Vous ‘pouvez ‘encore: envi. ` 
doive sager ainsi et. dire que Ja vie. öst. un rêve” et Ja mort le: réveil, 
a à ia-réálité:; Mais le rythme est certain. = FU w 


ss 
\ 


ape: n'est” ‘qui une “journée pour l'immortel esprit. Sou: . 
e “vent “yous quittez: un bien-aimé pour : Ja journée et vous n’en: 
s éprouvez pas; pour. cela de chagrin, Le bien-aimé quitte ja 
: ‘maison; pour accomplir, quelque. devoir. et ‘vous. êtes pere. 
a suadé: de: Je revoir le. lendemain. Ne pouvéz-vous pas conce- . a 

| voir: que: dans le. prochain: jour de l'âme, c’est-à-dire. la pro- 


. N'irez-vôus pas `à 


| ce T amour. 


Ne travaillerez-vous pas activement toute la journée, sachant | 
qu'à Ta nuit celui que vous aiméz reviendra p À l'appro- 
: che dù. coucher du soleil, À allez: -vous pas vous vêtir de la. 
| i blanche robe de la foï, le vêtement dé la. nuit, et attendre. E 

| l’aimé à DE fenêtre D T aimé. viendra. Ne: pouvez- vous, par un 
anticipation; enteñdre le bruit de ses: pas sur Je. gravier À >. 
| Sa: réncontre avec ún: sourire D Certaine- : 
| «ment, üt Jour sérà comme ùn millier g années: et üp: mil 
_ Her. d années comine un. jour : . 


CORRE DT n ir 


ue a ai Pris. contact: avec Pime dün officier sigtaié qui. LES 3 
| ` rat en: chargeant. : à la. tête dé $es: troupes. Sa. mort. fut. rapide +. 
èt sans Soulens.. Une balle: dans le. cœur, 


Lie eu Ur 


zi Poursuivre Je ennemis: 


: Mais. il ny avait. plus. d'éhnémis devant Tii, ‘rien. ie. a 
i paisiblés ‘champs. après. l'orage ; $ car” tellé: ‘était. l'exaltation ns 


de Son esprit-— il mourut avec la: “pensée de: son. amour: oT 
PU son. cœur, — a il monta: jusqu’ à. Ja Fégion aRibrite TENE 
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Ne. voyant rien. “devant. lu, il. toamna Fe yeux, ét: ‘me vite 


K a Frère - — - dis- de: — “VOUS. êtes Sött de, la : région des. “balai 


LAS 


mt elle soilè ève son : voiles KR a M 


«Qu ae advenu: de notre attaque. ji T demanda. til ‘avee. 
| insistance. 


t Avons- -NOUS réussi: ».. Fe 
ir € Oui, Tni dis- -Je 1 cla puissance: de votre “esprit n rendit ni 
z “victorieuse D a ERNE : | | 


ve “Alors iout est. » ‘fut. sa réponse. 


| ce Reposez- vous up: peu », — lui, dis- -Je — « et causons: me. à 


q “Nous. SOMMES-NOUS. déjà. vus. Faperniant, demanda- t+ il, 


E> e. car yotre figure m'est familière. | noie < . 
FL c Ma Digite est: familière à ombre de. ceux. qui. je z 
p i tent, | 


«€ Quand êtes- -VOUS: arrivé par ici D D. : 


eya trois: ans: environ. RE a 
© & Alors vous pouvez grandement m 'instruire. D ES 
« Je: puis en effet. vous. apprendre. certaines: choses. Que 5 

| désires vous savoir P x. | D 
-Je voudrais savoir aeri soulager quelqu’ un que 

| mä | more chagrine beaucoup. ) | | 


« Où est-elle P » 
Il me désigna le nom dé la ville. 


« Alors venez « répondis- -Je », je vais y aller avec. vous. » 
Nous. trouvâmes une jeune femme, en: Angleterre, dans: 


une petite chambre, qui contenait un petit lit.: Et dans ce 


lit, un petit garçon de 4 à 5 ans. Nous püm'es entendre les: 
voix de la mère et de l'enfant causant ensemble. ONU 
da: maison » ? dérianda’ 
Je pètit. _ | an f 


« Et: quand père va- -t- il rentrer. à 


« Je ne sais pas », inond la mère. 


« Père, reviendra, n'est-ce pas? Es-tu sûre'qu’il reviendra?» | 

« Je prie pour ‘qu’ il revienne bientôt » fut tout ce qüe 
répondit la mère. Les yeux des enfants, sont souvent clair- 
voyants vers la tombée de la nuit dans Tes instants qa pré- ` 
_. cèdent le sommeil. . 


« Eh quoi, Père est. revenu à la maison »! s'écria Yèn- 


‘fant qui tendit les bras dans la direction de son père avec: 


un cri de ioie. 
Et la mère comprit et se tûf. 


Mais son chagrin fut allégé par la pensée que celui qu elle. 


+ 


aimait était revénu à la maison ef que son enfant l'avait vu. 


Je crois qu’il restera auprès d’ellé jusqu’à ce qu'elle puisse 


le rejoindre. Ce délai ne retardera pas trop lé progès de- 
lâme. L'amour est l’accomplissemert de la loi. L'amour et: 


les délais qu’il compor te ont pour eux l'éternité, En amour; : 


un millier d'années sont comme un jour. 


St il se retrouva: 4 
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i Questions et Réponses. 


Tribune Théesophique. 
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| Question. 
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- Réponse. : en “Chaque evela on. ‘chique rekblons ne: 


PE ‘constitue qu; "un. angle, un: rayon: ayant: Sa coloration. Spé- 
oo egia; ‘de. “Tarvérité. totale. Aussi, 
| jusque EU bout de Jao K Voie DEEE ORNE ben a et 
1. Elle st. un. chemin; ‘nôn: pass le But. Elle. correspond an 
ao i Ta vorë: | spéciale. de: chaque race: Mais üne: me 
ei est, velle- -inême. qu'un ‘cycle Titnité: dèt ‘évolution: intégrale. a 


ipat’ 


pE este ün: stade qué’ devra” “dépasser: üi jour ‘chacune’ FR 
+ entités: gui -Fa “composent. Et déjà chaque : ‘Époque, ahan ~ 
n ie TAGGA r eomipremk -i (a sun: pal à nombre: D; haretan eñ o | 


: inais, À Ausi. y a or eu: une: “filière: pe a i conser, 


o Hâtér: Faccomplisserment na plans: divins ‘que: Ta: ‘Société: : 
$ Théosophique a été créée: et livre officiellement: ‘au: ‘monde | 
‘Tes: idées: pe jusqu jci t dans. le sançtüaire secret des Tem 7. _ 
: ples. (Svara): : o A Here RS T 


Autre réponsé. + “Parce gue Ta Théosophie West pas: une, F 


Une le Vi 


‘nes raisons pour croire, que Je secret de cet. entraînement, | 
“quoique inconnu des physiologistes et même des psycholo- 
| gistes européens qui. ‘vont jusqu'à le nier, est parfaitement 
-connu èn certains lieux de l'Inde où cette science est hérédi- 


vant: sous :le sceair. ‘des “Mystères. Da 
| rique: synthétique, nécéssaire à 4€ celui ‘qui: “veut être: -parfait E` 
disciple». Bt celte: Tradition: Éternellé est. létincelle: initiale: 
et le. Foyer comhun de: toutes” Tes: révélations passées “ét a 
7. ‘Venir; Re £ 2 n Pa ; 


ki i Pourquoi. Ja hécsophie $ ‘oceupe-telle des | 
e préceptes donnés: par les Instructeurs d’autres racës P Puis. 

Qué ‘chacune: ES Je: sien, ‘qui, ‘semblable: aú phare éclätsnt: | 
“Je chemin à: Parcourir: lui- donne. Jes: epep gor tai. nt = 
A nécessaires | ou un 


mène: est-elle. ane | 


“cette: ‘tradition: -ésotéz A ; 
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- Mais- iE yJ; a ie o prochain Missis quei noùûs; aa A 


i don sera: justement. um: principe: de: ‘synthèse, appoïté: au. 
ue genre humain au seuil de SON” ‘développement SUT. le: ‘sous- p: 
plan « Bouddhi DA 
o de.l'Unité. Aussi. Tétude. des. “religions: comparées: est-eller == 
ie à l'ère nouvelle; ‘et: c’est: pol k . 


‘celur: de: l'intuition, 


‘une: préparation nécessaire: 
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de lä “conscience ee 


réligion,. mais Vessence de toutes: Jes. xehgions;" étant en: o To 
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Elle -même « la, Sagesse » ji Soti étude. est. lé dé sritis 
dé la vérité, ‘et non. pas celle Analytique, de lui que nagie: 
“de ses aspect particuliers. _ P a 


Question: or : Quel. levier: la théosophie noüs propose: ‘lle : 


en dehors- ‘de. idée ‘de: Karma P Car. nous avons: : besoin: de. 
“torce autant „qüe: dé” vérité. : z ; 
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: Réponse: ==: ‘Dans: Vévolétion: de a “pensée himana., wo se LÉ 
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“isligion. de l'amour ‘ét. du. sacrifice, Rte ün Stade. supé e e zah 


“rieur À. ‘célle: de Ja: crainte: et. dë Ta j 


Ja théosophie, sÿnthèse. des: rev elaiiotis. passčes, et: eoe 
venir, nous enseignes “te “ons: # benuçoup: plus. qe. Aeran 


“de celle à 


“hote est. i conservée. et | élérgie & encore ; par. idée théosophique; MP ne 
“à plus: forte: faison,. Ja doctrine. dë Ta grâce, ‘qui. ‘en est: Kapsi a 
© plication aux Cas particuliers. Les. déux thèses. s impl guent 7: a 
“Fune | Pautre, et: Me Besan t mer en garde give « Katma »); à. 


eid, Nye 


“dre: déjà, : et réaliser un: courant. rédempteur: qüi foultirte. 


-NOS “Torses;. amortit: lès: obstacles: et: Jusqu'au ‘Karma: » issu: 
‘ide notre passé. — “Plus: ‘encore: ‘que: Ta religion: catholique, : 


: Vésotérisine. avive: en” nous l'amour désintéressé" dur “bien: ' 2 ne nn 


- Un: cheminement: éternel et: jamais. inachevé: Vers: Y Unité. 
dans: Je: Suprême; ;- Voilà: le: grand: levier; le But dont; nous 


\ystérieuse, 


par Hi P; BLAVATSKY . 


| Mais g’ un autre côté notée con iction est quë lé êtres fromaiss 
“sont aptes à. développer leurs pouvoirs. potentiels spirituels, 


que lorsqu’ ils: y arrivent ils n’est pas. de: production” de phé- 


“nomène impossible à leur volonté libérée, et qu'ils peuvént 
“accomplir ce qui, aux yeux de celui qui n'est pas initié pa- ` 


raîtra infiniment plus étonnant que les. maiérialisations des 
“spirites. Si un entraînement approprié peut décupler la: force 


‘musculaire, comme. c’est le cas pour les athlètes célèbres, je 


‘ne vois pas pourquoi un semblable entraînement . échouerait 
dans le cas des capacités morales. Noùs avons. aussi, de bon- 


taire, ét confiée à un petit nombre. 


© M. Y... était. un nouveau venu. dans notre. Société et - 
regardait. avec méfiance tout phénomène, même ceux qui 
étaient produits par le mesmérisme. Son esprit: avait été 
par Institut Royal des Architectes Britanniques, i 
doù il) était sorti doué d'une médaille d’or et d’un fond de 
scepticisme qui le faisait douter de. tout, en, dehors des. 
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| rapprochera seulement . le:séntier: du: sacrifice et ‘des: saù: Fe F o E A 
-veurs dtr monde, et nôn: pas. Te: seu: mobile- égoïste: ‘de: notre : | 
: salut. individuel. et: séparé; Telle est: la: seule formule ‘de: bon A no 5 S 
` heur assez. élargie et: réelle pour. constituer: Vraimènt €. Ja: LP MA RUNIN 
< meilleure: part ». En un mot, ‘la théosophie est. plus qu’ üne: A a r pnn 
pie philosophie, ‘elle réconcilie Ja. logique rationnelle:avéé : ni D A 
‘‘J'ardeur: passionnée ‘du: mystique: et le harpon: de Tamme a 
‘et de la méditation: Enfin; ‘elle implique tout. Jes: soutiens. de. #24 ya AT 
la Foi, “explique ‘ét: encourage même. la: magie, et les’ ‘dou- a PERTE EEN, 
‘| ceur, des cultes, la valeur profonde: des inythés a antiques: BE. aa RES A: 
‘modernes, sans, pourtant, imposer : la” dictature d autune S E 
- formule, ni de aucune. “pratique. extérieure: TE GEVAL a S: N 
7. | | ne nr DORE AE 
“mathématiques | pures. “Rien: a étonnant dos qu’ il ne püisse aa LE 
_garder-son ealme. devant I affirmation. què. certaines choses, as RHEN 
„qu’il regardait: comme: des: fables ou: des absurdités existaient a 
réellement. n . :. -.. es. ere ti, st SR te US 
= Mais je: reviens à mon récit. A ea TA aire 
5: Le. Babou et Mulii nous avaient. Jaissé. pour ‘aider! do B A 
| mestiques à à transporter nos: bagages sur le bac. Noùs étions à Dh EL FA 
“devenus. tranquilles. et silencieux. Mais X... sommeillait paisi- Es À A 
` blement dans. la voiture, oubliant sa récente frayeur. Le LR UE M 
| colonel, aHorigé. sur le sable, R 'amusait à jeter des pierres. ue E D si 
„dans. l'eau. Narayan, assis immobile, ses mains. entourant ses. o% Ee 
. genoux, : était plongé, comme d'habitude. dans la; muette | NES 
contemplation: de Gulab- Eal- Sing.. M. Y... ‘ébauchait en: hâte: g Ee 
: son : tableau, : levant seulement la tête de. temps en temps, i k Io 
pour jeter. un coup d'œil sur. la rive opposée. tout. en. fron- ie Frais 
çant, les: sourcils :comme pour marquer-sa préoccupation. | n, nafa 
Le Takur, allait et vénait en fumant, quant à. MOI, : j'étais. RE 
assise sur une chaise, regardant paresseusement, tout ce qui . De 
W 'entourait,: : jusqu’au moment où. mes, yeux, S ‘arrêtèrent Sur: eo 
FE Sing et restèrent fixés sur lui comme. fascinés, ^, Ati 
c Qui est ce mystérieux Hindou, et qu’ 'est- ce qu'il est, CUS 
me ANT perplexe. Quel: est cet homme qui réunit deux., aiy 
personnalités- distinctes : l’une en: façade qu'il maintient pour- er 
les. étrangers, pour le monde en général, Vautre intérieure, : VHS 
spirituelle et morale qu’il ne montre qu’à de rares amis ? Et Hi és 
ces amis mêmes, les pénétrent-ils bien au- -delà de tout ce. li, za 
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“Question. : == : Goncèvézivous ün “Dieu pérsonriel i en \'déhots 
dé” ‘nous ? Qüels sont ‘les oponi de création entre Dieu, 
. Funivers et nous. "ia re. k D 

n Réponse. —. Je- crois. à une. conscience iadépéndnnte ên- 
‘dehors de ous, hais de: laquelle ‘nous dépendons : :.-comme 
‘le: soleil existe en: Soi, à travers: je: prisme: et. dans. lés..sept. : 
 goileurs apparentes du pete "i a 

De: mêre .que nous somrnies composés, ‘d’ün corps ‘dé ‘chair, 
ae Sentiments. t de. pensées: ‘Sans ht caa” élimine nôtre | 


srves 


de Lt Tras 


S; | 
it est Te “C0pS pe Dieu, Ta en Hri YES- 5 
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pit et 1'Hoiime FAre > (Pu P: animateur. eredat. 


“At re. réponse." _ D UEN o a 
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a te == Où, Dieu. peut. Etre. considéré: comitië ;perstanelÆ si: on 
A veu. entendre: par” dà le. Dieu ‘manifesté; & directeur » d'un 
25: système: Solaire: “Dans ce.cas,il'est. effectivement une: iper- 
z > gonhalité n 5j; OÙ: Plutôt, uë € individualité J. puissante. Mais ` 
o 'ifénest: pas moins. vrai; 
egioñs, ques: quoique existant ‘en dehors: dè; boni. uniyers, cet ` 
re ‘univers: “ainsi que: Phomme: sön- partiés’ intégrantes. de: Lui- E 
e Tagme o ‘Après: AVOIT: construit. l'univers. ave. une :partie-.de - 

57 moi-même; je demieure-».:Quant è E Absolu, à la-Gause sans: 
Ta Cause; à 


‘’Inconnaïissable, : nul: ne peut: dire:ce, qu'it- est, quoi- 


à l’encontre: de certaines: rèli- 
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“Cours: et Conférences ai 


Te dinianche 20 Eo à 4 heures conférences réservée. aux 
M. S..T..: Les. Rêves, par, M" V, Reynaud; | 
::Dimaänche 6 mars, à À: heures, conférence: publique. Répéñsé” a aux 
Bee récentes faites par différents orateurs catholiques contre: 
‘la: Théosophie: etla Société théosophique; par M: G: Chevrier. 
. -Samedi 12 février, a 3 heures, conférence publique : La: Musique 
` comme religion de l'Avenir, par M. Canudo, . | | 
‘Samedi 19: février, à 3 heures, conférence publique : Synthèse 
des. Yogas, Mme Poteli : | : M 
Tous les mardis.à. 5; heures, cours de: Théosophie. par Mae Blech: 
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Les: jeudis; 10° et 24 février a Bh, fe. au Soir, cours: de 2 année - oo 
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| Branche. Volonté, tous les mercredis à 8 h. 30. dia soir, $> o i 
Branche Studio, tous les samedis à 4 h. 30. | 
Branche: Ananda, tous: les-2° et:4° mercredis ä 2h80 0 Ci > 
i -Ordre de l'Etoile: d'Orient, les 1° et:3c lundis. à 8 h;,80. ‘du: soir, Lês 
ge et” 4 lundis à 3 heures.’ 
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À ; a “que toute: : 1 mäniféstation procède: de: Lui., Too ae 
ua ; | ni vi été en . el fol eee G rit de cri Be: se 
ds TR Questions’ posées»: E eaa a - ME 
5 É i ee. 12° “Comment. expliquer. cet ansthèmé $ Tu. gagnëras Ton 
pi ee ‘pain à. las sueur de ton- front. : Tu ‘enfanteras dans la: -~ 
A ky a eur ms, Fi: ramperas. Sur Ja. poussière de: Ja terie,  : : 
JAN je y M . 2 2° Comment, expliquer. ces: paroles, qui: ont révolte tant Lol | 
si Le Ars En .. :éonsélencés: y . Les fautes, ‘dés’ pères. seront. cl châtiées dans Jeurs 
rs o n E a “enfants jusqu’ à Ja septième. génération., o 
des Ed TL est pour: moi une ‘antinomie entre ja bonté divine et 
Ru Ve Æ | Île Tor de force. et: de. souffrance qui. répit l'Univers. ‘Qui: me 
ne Ve “montrera dans le ‘Cosmos, à côté de la Justice, í celte “bonté 
N de ` dont tous Teš hommes ont besoin P oui vu 
Dei ue Lo 
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EE D “que de” minde bôanätt P ‘Que savént- ils ‘Hs voient en “Jui 
E ‘un Hindou, très peu différent des: ‘autres hindous bien éle- 
Pi 5 Yési différént peut- -être par. ‘son: mépris “parfait des- conven- 
de tions. sociales de l'Inde, ainsi que des exigences de la civi- 
E Jisation occidentale. | 
dt ‘C’est là tout. Il est dé au connu, 'mė disais. -je encore, 
j datg ‘dans le` Centre de l'Inde, commé un ‘homme suffisamment 
Fortuné, et un Takur, le chef féodal d’un Rajah, un Rajah 
A | ‘parmi une centaine d’autres. semblables. Pour-nous, ilest 
toi Un. véritable ami, nous éffrant sa protection dans nos voya- 
TE è ges, jouant volontairement le rôle de médiateur entre nous 
y | et lès hindous si peu communcatifs et si méfiants. En de- 
` hors de cela, nous ne savons ‘absolument rien-de lui, Il est 
a ` ‘vrai “cependant; que pour ma part, j'en sais un peu plus 
“ ‘que. Jes auires, mais j'ai promis le’ silence et'je me tairai. 
An `. Ét puis, cela est si étrange, si “extraordinaire ne dirait 
? “plutôt. un rêve qu'une ‘réalité F ` a 
a Uya déjà longtemps; :plus de vingt-sept ans, jè le ren- 
0. contrais, en Angleterre, dans ‘une maison étrangère, ‘où 
CE il était venu en compagnie d'un prince indien détrôné. Notre 
‘connaissance se limita à deux conversations, qui produisi- 
+ reni sur moi une forte impression, quant'à Tinattendu ‘de 
| eur sujet, à leur ; ravité! voire même à leur sévérité. De- 
| puis, toute cela était tombé, ` commé tant b choses, 
i, ‘dans l'oubli du Léthé, z 
: “y a sept ans, il m'écrivit en ‘Amérique. mè aai | 
| | 
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notre conversation, : 
avais faite. Une fois de plus voilà” que nous nous rencor-- 
tros dans sa propre contrée et. je n'arrive‘pas.à découvrir 
aujourd'hui en lui, le moindre changement qu’ait pu pro- 
duire Ges longues années. J'étais très jeune, et Yen: „avais 
l'air, quand je le vis. pour Ja première fois, et les années. 
ont fait de moi une vicille femme. Quant à lui, il. map- 
‘parut, ily a vingt-sepi. ans, 
taine, d'années, aujourd’ hui il n'en paraît pas. davantage. + 
on dirait que le temps ne peut, arriver à l'atteindre.. 

En Angleterre, sa beauté saisissante et, particulièrement, 
sa haute stature, en même témps que son refus d’être , pré- 
senté à la Reine —— honneur que bien des Hindous ,de 
haute naissance ‘enviaient — J'avaient fait remarquer du 
publié ét avaient attiré sur lui l'attention des journaux. Les 
journalistes d'alors, sur lesquels l'influence de Lord Byron 
était grande, discutaient . d’une plume infatigable sur le 
dec Rapput, l'appelant «€ Rajah: Mysanthrope » et 

c Prince Jalma Samson » l'entourant, des, fables les plus 
étranges 


Tout cela était bien fait pour me remplir de curiosité, et: 


absorber mes penséés au point d'en, oubliér. les circonstan- 
es extérieures. Je restais devant lui, non moins ébahie que 
:Narayan. | | o Si iiv vre). 
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et. une- ‘cértaine: promesse que : je: lii.. 


comme. ‘un homme d'une trens 
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